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Éditorial

Compassion.  Persévérance.  Enthousiasme.  Désir  d’égalité.  Depuis  20  ans,  
La Chaîne de l’Espoir ne s’est jamais départie de ces 4 valeurs fondamentales, 
comme autant d’étoiles éclairant sa route. Notre association célèbre en effet son 
20ème anniversaire. Une odyssée, tant le chemin parcouru a été riche et passionnant.

Nous pouvons être fiers du travail accompli, de tous ces petits 
« miracles », comme nous aimons à les appeler, pour sauver ces 
enfants du bout du monde. Vulnérables, démunis, délaissés : par 
tous les moyens, ensemble, nous tentons chaque jour de leur 
venir en aide et d’infléchir le cours de leur destin si injuste.

Et nous y parvenons, à force de ténacité et de volonté, grâce 
à votre soutien surtout, qui demeure bien sûr essentiel. Nous 
en voulons pour preuve ces milliers d’enfants opérés, les si 
nombreux projets hospitaliers réalisés ou en cours de réalisation 
aux  4  coins  du  globe  et  les  milliers  d’enfants  bénéficiant 
aujourd’hui des programmes Éducation de La Chaîne de l’Espoir.

C’est d’ailleurs pour vous emmener au cœur même de toutes 
nos actions, au plus près des réalités du terrain, et vous faire 
découvrir toute la diversité et la complémentarité de nos missions 
que nous avons repensé notre lettre d’information. 
« La Chaîne & VOUS » se veut ce nouveau trait d’union qui nous 
relie, un témoignage de notre gratitude pour votre engagement 
à nos côtés.

Faire en sorte que ces miracles n’en soient plus, tel est notre vœu 
le plus cher. Tout mettre en œuvre pour que ces pays défavorisés 
puissent renforcer leurs structures hospitalières, former leurs 
propres chirurgiens et personnels médicaux et ainsi mieux 
prendre en charge leurs enfants, mais aussi faciliter l’accès de 
tous à l’éducation : c’est justement ce que nous souhaitons 
accomplir pour les 20 années à venir. Et nous avons besoin de 
vous pour y parvenir. Merci encore à chacun d’entre vous d’être 
un maillon de notre chaîne de vie.

Persévérer, pour que les miracles
ne soient plus des miracles
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Ces belles histoires,
c’est grâce à vous
que nous avons pu les écrire !

Il y a quelques semaines à peine, nous vous parlions de 
Chaya, 2 ans et demi, souffrant d’une très grave pathologie 
cardiaque  depuis  sa  naissance :  une  communication 
anormale entre les 2 ventricules gorgeait ses poumons de 
sang, rendant très difficile sa respiration, sa croissance, sa 
survie. Ses parents l’ont amenée à l’Hôpital du Cœur, ouvert 
par notre association à Phnom Penh, dans l’espoir de voir 
sauver leur petite fille. C’est désormais chose faite, grâce à 
la chaîne de solidarité qui s’est formée. 
Bun Socheat, chirurgien cambodgien 
que nous avons formé à Paris, a pu 
opérer Chaya tout récemment et lui 
sauver la vie. Les visites de contrôle, 
satisfaisantes,  laissent  présager  un 
dénouement heureux pour la petite 
Chaya et sa famille.

CHAYA
QUAND LA VIE NE TIENT 
QU’À UN SOUFFLE

MATHIE
DES PREMIERS 

RÉSULTATS 
ENCOURAGEANTS

ÉRIC
AGIR, MÊME S’IL 
NE RESTE QU’UN 
DERNIER ESPOIR…
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P a r m i   l e s   n o m b re u x 
appels à l’aide lancés du 
bout du monde, le cas de 
Mathie nous a terriblement 
bouleversés. Cette petite 
Malienne de 4 ans, victime 
d’un dramatique accident 
domestique, a été brûlée au visage, aux bras, aux pieds. 
Son œil droit, particulièrement touché, laissait présager une 
ulcération et à terme, la cécité. Grâce à vous heureusement, 
Mathie ne perdra pas l’usage de son œil. Dès son arrivée en 
France, elle a été prise en charge à l’Hôpital Necker à Paris 
pour une première opération de greffe de peau nécessaire  
à la reconstruction de ses paupières. Les premiers résultats 
se veulent encourageants. Le Docteur Gérald Franchi et 
son équipe vont faire leur possible pour que ses mains 
retrouvent leur fonctionnalité.

ALEXANDRE
MARCHER, POUR 
REDEVENIR 
UN ENFANT COMME 
LES AUTRES

Pour Alexandre, jeune Cap-Verdien de 11 ans, la vie 
quotidienne tenait du supplice permanent. Souffrant de 
pieds bots, il éprouvait les pires difficultés à se tenir debout, 
et ne pouvait plus se rendre à l’école ou jouer avec les 
autres enfants. Grâce à une mobilisation exceptionnelle, 
Alexandre a pu être pris en charge à l’Hôpital des Enfants 
de Toulouse. Une opération, des plâtrages, des séances de 
rééducation et beaucoup de courage 
lui ont permis de recouvrer l’usage 
normal de ses pieds. Deux familles 
d’accueil l’ont accompagné pendant 
les 9 mois passés en France. Guéri, 
Alexandre a rejoint sa famille et son île 
natale. Pour démarrer une nouvelle vie : 
celle d’un enfant comme les autres…

MOUSSA
« L’ENFANT BLEU » 
QUI VOULAIT VIVRE

Moussa, « l’enfant bleu », comme on surnomme les enfants 
atteints d’une tétralogie de Fallot, pesait à peine 10 kilos à  
3 ans lorsque ses parents désemparés l’ont conduit à 
l’Hôpital Mère-Enfant de Bamako, au Mali. Croissance 
ralentie, pertes de connaissance, et au bout de ce chemin 
de souffrance : une mort annoncée. Face à ce destin 
inacceptable, nous avons pu mettre en œuvre grâce à vous 
la seule solution capable de lui sauver la vie : une opération à 
cœur ouvert. Opération qui s’est bien déroulée : Moussa est 
désormais guéri et est reparti chez lui, au Mali.

HERVÉ
QUAND LA MORT 
PEUT FRAPPER 
À TOUT INSTANT…

Vous rappelez-vous d’Hervé ? Un adorable petit garçon venu 
du Tchad où il grandissait à grand peine. Hervé souffrait d’une 
malformation  congénitale  -  un  diaphragme  sous  aortique 
qui empêche la bonne circulation de son sang - et risquait la 
mort subite à tout instant… Accueilli et hospitalisé en France, 
Hervé a été opéré avec succès : grâce à notre mobilisation, le 
chirurgien et son équipe du Centre 
Hospitalier Universitaire de Lyon ont pu 
retirer la membrane indésirable dans 
son cœur. Après un Noël joyeux et plein 
d’enthousiasme passé auprès de Gérard 
et  Anne,  sa  famille  d’accueil,  après 
encore quelques tours de « véro » et de 
« toitinette » comme il dit, Hervé a pu 
rentrer chez lui au Tchad, pour y retrouver 
sa famille.

SAMBATH
NAÎTRE CONDAMNÉ : 

UN DESTIN INACCEPTABLE
Sambath, 5 ans, est né avec une 
persistance du canal artériel, c’est-
à-dire qu’un petit vaisseau censé 
se refermer au moment de la naissance est resté ouvert.  
Un diagnostic aussi simple que dramatique, qui le condamne 
à une longue asphyxie… Mais c’était sans compter sur 
votre solidarité ! Grâce à vous, Sambath a été accueilli dans 

notre Hôpital de Phnom Penh 
où une équipe chirurgicale est 
intervenue pour refermer le canal 
réfractaire. Désormais, Sambath 
a retrouvé tout son souffle de vie. 
Une nouvelle preuve que, tous 
unis, nous pouvons soulever des 
montagnes et changer le destin 
tragique de si nombreux enfants.
On ne vous le dira jamais assez : 
merci d’être à nos côtés, merci de 
choisir la vie.

EN FRANCE

AU CAMBODGE

SAUVÉS
GRACE A
VOS DONS

Éric, petit Malgache de 6 ans, est presque un enfant comme 
les autres, à un détail près, que les médecins appellent : « la 
tétralogie de Fallot ». Un détail qui n’en est pas un puisque 
cette anomalie cardiaque sévère condamnait Éric à une mort 
certaine. Seule une opération à cœur ouvert réalisée dans 
les plus brefs délais pouvait lui sauver la vie. Grâce à votre 
mobilisation et à celle de nombreux bénévoles - médecins, 
personnel soignant, famille d’accueil -, Éric a pu être transporté 
en France pour y être opéré avec succès. Finie l’incessante 
fatigue, oubliés les évanouissements à répétition, l’asphyxie 
et les souffrances. Il est aujourd’hui rentré en pleine forme à 
Madagascar où il a retrouvé sa famille.

Plus de nouvelles des enfants sur : 
www.chainedelespoir.org/nouvellesdesenfants



L’Afghanistan est aujourd’hui encore sous les feux de l’actualité 
comme sous ceux de la guerre. Plus de 30 ans de conflits, rendus 
plus cruels encore par le froid et la faim, ont réduit l’Afghanistan 
à la plus extrême misère. C’est pourtant là, entre montagnes 
majestueuses et villes en ruines qu’intervient La Chaîne de l’Espoir 
depuis de nombreuses années, au plus près de la souffrance, en 
faveur des femmes et des enfants afghans. 

Zoom sur les actions que nous menons grâce à votre aide 
dans ce pays.

Au plus près 
des femmes et des enfants afghans
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La Chaîne de l’Espoir a 20 ans !
Décembre dernier marquait le 20ème anniversaire de La Chaîne de l’Espoir. 20 ans d’actions menées au profit 
des enfants les plus démunis et de leurs communautés, partout à travers le monde. 20 ans de combats et de 
solidarité, en santé comme en éducation, que nous avons ici choisi de résumer en 20 souvenirs forts…

l  �Grâce  au  soutien  de  la  Fondation  GDF-SUEZ,  
La Chaîne de l’Espoir a soufflé ses 20 bougies le  
11 décembre dernier, à La Grande Galerie de l’Évolution, 
à  Paris.  Fidèles  de  l’association,  ambassadeurs, 
bénévoles et partenaires étaient réunis pour célébrer, 
au côté du Professeur Alain Deloche, de Mireille Darc 
et du Docteur Éric Cheysson, 20 ans d’actions menées 
au profit des enfants les plus démunis.

Capitale : Kaboul
Population (2013) : 30,5 millions d’habitants*
Nombre de médecins pour 1 000 habitants (2011) : 0,234*
Espérance de vie à la naissance (2012) : 60,5 ans*
Taux de mortalité infantile (moins de 5 ans - 2013) : 9,79%*
Taux d’alphabétisation des jeunes (15 à 24 ans - 2011) : 47%*
Taux d’alphabétisation des jeunes femmes (15 à 24 ans - 2011) : 32,1%*

Kaboul

l �Créée au sein de Médecin du Monde 
dès 1988, La Chaîne de l’Espoir devient 
en 1994 une association indépendante 
présidée par le Pr Alain Deloche

l Pose de la première pierre de 
l’Institut Médical Français pour l’Enfant 
à Kaboul - Afghanistan

l Ouverture d’un service 
cardiovasculaire à Dakar - Sénégal

l Ouverture de la Maison de l’Espoir 
pour les orphelins en Thaïlande

l Intervention d’urgence en Inde, 
en Indonésie et au Sri Lanka,
suite au tsunami

l Intervention d’urgence en Haïti 
et ouverture d’un programme 
Éducation suite au tremblement 
de terre qui a frappé le pays

l �Ouverture du Centre
 de Neurosciences de Phnom Penh 
- Cambodge

l Pose de la première pierre 
de la seconde Maison des Enfants 
Afghans

l Premières opérations à cœur
ouvert au Cambodge

l Ouverture des programmes 
Éducation au Bénin, au Népal 
et en Inde

l Ouverture de l’Institut du Cœur
de Maputo au Mozambique

l Ouverture du Centre cardiovasculaire
de Phnom Penh au Cambodge

l �Premières opérations à cœur ouvert 
à l’Institut Médical Français pour 
l’Enfant à Kaboul - Afghanistan, 
ouvert en 2005

l Pose de la première pierre 
du Pôle Mère-Enfant à Kaboul

l Première mission en Jordanie 
(enfants de Syrie)

l 3 000ème enfant transféré 
et opéré en France

l Ouverture du programme 
Éducation au Togo 

l �Ouverture de la Maison des Enfants 
Afghans à Kaboul et d’un programme 
Éducation dans le Panshir - Afghanistan

l Premières opérations à cœur
ouvert à Brazzaville au Congo

2006 2008

2012 20132011
2010

2003

2004

2014

1994 1998 2001 2002

* Source : Banque Mondiale.
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QUAND LES NOUVELLES TECHNOLOGIES 
SAUVENT DES VIES
Grâce à une consultation en télé-médecine, la vie d’un bébé afghan 
condamné a pu être sauvée ! C’est la formidable histoire vécue 
par Sidra, alors âgée d’à peine 1 mois, souffrant d’une sévère 
malformation au cerveau. Ses parents se sont rendus à l’hôpital le 
plus proche de chez eux à 500 km au nord de Kaboul. En l’absence 
d’une opération chirurgicale, Sidra mourrait. Devant la gravité du 
cas, le médecin de l’hôpital provincial de Faizabad qui a examiné 
Sidra a pu effectuer une consultation par visioconférence avec un 
chirurgien de notre hôpital de Kaboul pour affiner le diagnostic. 
Très vite, le nourrisson a été transféré pour être opéré grâce à  
La Chaîne de l’Espoir, avec succès. Aujourd’hui, Sidra est guérie.

La Chaîne de l’Espoir créait en 2005 à Kaboul l’IMFE 
(Institut Médical Français pour l’Enfant), devenu en 
moins de 10 ans un hôpital de référence en Afghani-
stan. Une expertise encore renforcée par l’ouverture, 
en 2008, de la Maison des Enfants, et bientôt par celle 
du Pôle Mère-Enfant. Nous avons également créé 
avec nos partenaires un fonds de soutien financier - 
le Welfare - qui permet aux familles les plus pauvres 
d’accéder aux soins chirurgicaux. Aujourd’hui près de 
80% des patients hospitalisés à l’IMFE bénéficient de 
ce programme. 

2014 EN QUELQUES CHIFFRES...

90 000 �CONSULTATIONS À L’IMFE	

2 600 �OPÉRATIONS CHIRURGICALES À L’IMFE

1 000 JEUNES AFGHANES SCOLARISÉES

spécialDossier
AFGHANISTAN
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2 ENFANTS, 2 DESTINS CROISÉS
> ZAINAB, 6 ANS

Zainab vient de Baghlan, une province 
située  au  nord  de  l’Afghanistan. 
Depuis  sa  naissance,  elle  souffre 
d’un grave problème cardiaque. En 
rassemblant toutes ses économies, 
la maman de Zainab - qui élève seule 
ses 2 enfants - a pu accompagner 
sa fille jusqu’à la Maison des Enfants 

à Kaboul, pour une consultation. Après des examens à 
l’Institut Médical Français pour l’Enfant, le diagnostic a révélé 
une communication inter-ventriculaire. La petite Zainab a pu 
être opérée et sauvée, grâce à vos dons.

> SHOKRYA, 6 ANS
Shokrya est issue d’une famille pauvre vivant dans la 
province de Ghor, au centre de l’Afghanistan. Orientée par 
l’ONG Global vers la Maison des Enfants, elle souffrait elle 

aussi d’une malformation cardiaque :  
un trou dans la membrane qui sépare 
les 2 ventricules du cœur. Hospitalisée 
et prise en charge rapidement, son 
opération s’est parfaitement déroulée. 
Shokrya  a  quitté  l’hôpital  après 
quelques jours de convalescence. 
Depuis, elle revient régulièrement pour 

des examens médicaux pour prévenir toute complication 
post-opératoire.

FORMER, 
POUR TRANSMETTRE ET PARTAGER

Alors  que  la  construction 
du  Pôle  Mère-Enfant  de 
l’IMFE  se  poursuit,  le  plan 
de recrutement de ses futurs 
sages-femmes et infirmiers 
se met progressivement en 
place. Agnès Simon, sage-
femme bénévole de retour 
d’Afghanistan, nous en dit 
plus…

« À ce stade du projet, il nous faut d’abord créer des liens 
avec les structures de santé existantes environnantes. 
L’objectif est de créer un réseau professionnel dans les 
domaines de la gynécologie obstétrique et de la pédiatrie 
néonatale, pour travailler en confiance et faciliter les 
futurs recrutements. L’un des points positifs constaté 
sur place est le bon niveau de formation des sages-
femmes afghanes. Leur rôle est crucial pour réduire les 
drames fréquents qui surviennent en cours de grossesse 
ou lors de la naissance. Nous apporterons un soin 
tout particulier au recrutement de certains postes clés 
comme les personnels d’encadrement des équipes. Les 
recrutements seront lancés 6 mois avant la livraison des 
travaux de manière à pouvoir tester l’organisation et les 
protocoles définis, et finaliser la formation des équipes 
afghanes, notamment sur des technologies nouvelles 
pour elles. À terme, par son niveau d’expertise, ce pôle 
doit constituer un centre de maternité de référence, 
capable d’essaimer ses compétences dans les autres 

DE L’ÉDUCATION À LA SANTÉ, 
IL N’Y A QU’UN PAS
L’éducation est un pilier du développement de la société 
afghane. Parce qu’elle permet de réduire les inégalités 
et d’offrir à chacun la chance de se forger un avenir.  
Et notamment aux jeunes filles, qui en sont encore privées. 
Dans un pays où le taux d’alphabétisation des jeunes atteint 
difficilement 47%* en 2011, seules 32%* des filles savent 
lire et écrire…

Convaincues que les actions menées en matière d’éducation 
dans le pays sont une formidable passerelle vers l’accès 
aux soins, et inversement, nos équipes se mobilisent. En 
effet, une fille éduquée connaît mieux ses droits, elle peut les 
faire valoir et décider de ce qui est le mieux pour elle. Parce 
qu’elle en a connaissance, 
elle pourra ainsi profiter si elle 
le souhaite de l’offre de soins 
qui est à sa disposition. De la 
même manière, son niveau 
d’éducation profitera par la 
suite à sa famille, à ses amis, à 
sa communauté tout entière.

Ainsi, depuis 2008, La Chaîne de l’Espoir soutient activement 
l’éducation des jeunes Afghanes dans la province du Panshir. 
En 7 ans, nous y avons rénové 4 écoles, construit une 5ème, 
incluant le mobilier et le matériel pédagogique. À chaque 
rentrée, nous offrons aux élèves de ces 5 établissements 
uniformes, chaussures, cartables, fournitures scolaires 
et kits d’hygiène. À ce jour, plus de 1 000 écolières sont 
soutenues par La Chaîne de l’Espoir. Mais tant d’autres 
petites filles ne feront pas leur rentrée scolaire cette année 
encore. Nous devons renforcer nos moyens d’action pour 
améliorer la condition des jeunes Afghanes et leur offrir une 
chance d’avenir.

* Source : Banque Mondiale.

TÉMOIGNAGE

régions du pays. Notre principale difficulté à ce jour est 
d’évaluer le taux d’activité du Pôle Mère-Enfant lorsqu’il 
ouvrira. Nous prévoyons pour le moment de recruter 
environ 80 sages-femmes pour assurer entre 2 500 et  
3 000 naissances par an. Ce dimensionnement sera 
affiné en fonction des nombres réels d’accouchements 
et de transferts de complication à prendre en charge.

Ce projet est capital, bien au-delà de sa dimension 
sanitaire. Il porte aussi en lui un impact sociétal fort, 
en concentrant son action en faveur des femmes, en 
rappelant leurs droits fondamentaux, en leur rendant 
une place à part entière dans la société afghane. »

Notre dossier Afghanistan sur : 
www.chainedelespoir.org/afghanistan
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Sauver des vies, 
favoriser l’autonomie médicale
Aux 4 coins du monde, grâce à vous, La Chaîne de l’Espoir multiplie les missions chirurgicales pour sauver 
toujours plus d’enfants. Une vocation qui se prolonge aussi avec la volonté d’aider les pays bénéficiaires  
à renforcer leurs structures hospitalières et à développer leurs compétences médicales, pour leur permettre 
à terme d’opérer leurs enfants sur place.

MISSION NOMA AU BURKINA FASO 
Depuis juin 2013, La Chaîne de l’Espoir organise des 
missions de chirurgie réparatrice de la face pour lutter contre 
les séquelles du noma, maladie méconnue et dévastatrice 
qui frappe plus particulièrement les jeunes enfants de  
2 à 6 ans. Les facteurs prédisposant au noma sont la 
malnutrition, un mauvais état bucco-dentaire ou une infection 
(rougeole par exemple). On estime le nombre d’enfants atteints 
par cette pathologie à quelque 500 000 dans le monde… 
90% des cas s’avèrent rapidement mortels. Pour les rares 
survivants,  une  autre  mort  s’annonce :  sociale  celle-là. 
Sans chirurgie réparatrice lourde, rapidement défigurés par 
la maladie qui ronge leur visage, ces enfants sont traités 
comme des parias, isolés de leur communauté.

En octobre 2014, une 3ème mission a été menée dans la 
Polyclinique internationale de Ouagadougou, pour permettre 
la prise en charge d’une cinquantaine de patients.

Au-delà  des  opérations,  chaque  mission  comprend  un 
volet de formation et de transfert de compétences entre 
le  personnel  médical  et  infirmier  français/européen  et 
burkinabé. L’objectif étant de faire de cette Polyclinique un 
centre de référence contre le noma pouvant aussi bénéficier 
aux enfants issus des pays limitrophes. Pour poursuivre ces 
missions, nous avons besoin de vous…

NOUVEAU CENTRE DE NEUROSCIENCES
AU CAMBODGE
Le 7 octobre dernier, le Centre de Neurosciences de l’hôpital 
Calmette Phnom Penh (CNPP) a été officiellement inauguré.  
Le professeur François-Xavier Roux, à l’initiative de ce projet,  
et l’équipe de neurochirurgiens français étaient présents aux 
côtés des plus hautes autorités cambodgiennes, et en particulier 
du Roi du Cambodge, Sa Majesté NORODOM Sihamoni. 

Ce nouveau centre est une grande première dans ce pays et 
constitue un progrès décisif pour son système de santé publique 
qui ne disposait, jusqu’alors, que de faibles moyens pour traiter 
les pathologies neurochirurgicales et neurologiques. On estime en effet chaque année à 5 000 le nombre de nouveaux cas de 
tumeurs intra-crâniennes non traitées au Cambodge et à 40 000 le nombre d’accidents vasculaires cérébraux.

Ce projet vital, auquel a participé La Chaîne de l’Espoir en contribuant à la fourniture d’équipements et à la formation de 
praticiens locaux, permettra de prendre en charge les personnes atteintes de ce type de pathologies, à hauteur de 15 000 
consultations et 1 500 opérations par an environ. Pour relever ce défi sanitaire, le CNPP se donne pour objectif de devenir au 
Cambodge un centre de référence en termes de neurosciences.

CONSTRUCTION D’UN INSTITUT 
CARDIO-PÉDIATRIQUE 
AU SÉNÉGAL GRÂCE À
LA FONDATION CUOMO
La Chaîne de l’Espoir collabore depuis plusieurs mois à la 
création d’une unité de cardiologie pédiatrique et de chirurgie 
cardiovasculaire du Centre Hospitalier Universitaire de Fann. 
On estime aujourd’hui à plus de 30 000 les enfants atteints 
de cardiopathies graves au Sénégal. L’objectif du projet est 
triple : d’abord, rendre ce type de soins plus accessible ; 
ensuite, fournir aux équipes médicales locales une formation 
de haut niveau, leur permettant de détecter, diagnostiquer 
et traiter les maladies cardio-pédiatriques ; enfin, faire de 
cette unité un centre de soins et de formation de référence et 
d’excellence pour l’Afrique de l’Ouest. La Fondation Cuomo 
finance essentiellement l’infrastructure ; La Chaîne de l’Espoir 
prend en charge la formation, grâce à vos dons.

Après l’étude de faisabilité, le plan de formation a débuté en 2014 et se poursuivra jusqu’en 2016, parallèlement à la phase de 
construction et d’équipement de la future unité. Un projet d’envergure et capital pour de nombreux enfants condamnés dans 
cette région du monde.

VERS UN DIPLÔME PANAFRICAIN 
D’ÉTUDES SPÉCIALISÉES 
EN CHIRURGIE PÉDIATRIQUE
Former  et  transmettre  son  expertise  sont  2  des 
priorités de La Chaîne de l’Espoir.

Dans toute l’Afrique de l’Ouest, seules les universités 
d’Abidjan (Côte d’Ivoire), de Lomé (Togo) et de 
Dakar (Sénégal) proposent un diplôme d’études 
spécialisées (DES) en chirurgie pédiatrique reconnu par le Conseil Africain & Malgache pour l’Enseignement Supérieur (CAMES).

Il apparaît urgent d’harmoniser et d’améliorer la qualité des programmes dispensés dans les DES des pays francophones 
d’Afrique de l’Ouest et de Madagascar en vue d’une prochaine refonte des critères d’accréditation du CAMES en coordination 
avec l’Organisation Ouest Africaine de la Santé (OOAS).

Dans ce cadre, La Chaîne de l’Espoir s’est proposée d’apporter l’expertise des professeurs de chirurgie pédiatrique de son 
réseau médical dans les disciplines où les DES manquent d’enseignants qualifiés.

Depuis juin 2014, La Chaîne de l’Espoir organise des missions d’enseignement théorique et pratique communes aux DES 
d’Abidjan et de Lomé et propose d’étendre l’accès à ces formations aux étudiants du DES de Dakar. Ces missions permettent 
d’améliorer la prise en charge des enfants et la qualité des soins chirurgicaux.

Nos programmes Santé

Ces beaux projets vous intéressent ? 
Retrouvez plus de détails sur www.chainedelespoir.org/sante

et laissez parler votre générosité pour nous soutenir.

SÉNÉGAL

TOGO
CÔTE D’IVOIRE



ÉDUQUER ET VALORISER 
LES ENFANTS EN INDE
Les 5 centres d’accueil que nous soutenons grâce à vous 
dans des quartiers défavorisés de Jaipur, dans le nord de 

l’Inde, permettent à 1 200 enfants accueillis de 
recevoir un appui à la scolarisation, des 

cours de soutien, des repas quotidiens, 
des soins mais aussi de s’épanouir à 

travers des activités encourageant 
leur expression, leur talent et leur 

confiance en eux. 

L’enthousiasme grandissant 
des enfants lors des défilés 
et des scènes de théâtre 
auxquels  i ls  part ic ipent 
pour manifester et défendre 
leurs droits auprès de leur 
communauté,  en  sont  un 
témoignage  éloquent  et 
émouvant.  Les  vocations 
naissantes  de  danseurs, 
de  scientifiques  ou  de 
b o t a n i s t e s   c h e z   l e s 
enfants dans les centres le 
sont tout autant. Enfin, la 
mise en place récente du 

« Parlement des enfants » au 
sein duquel ces derniers sont 

amenés à endosser les rôles de 
Premier Ministre, Ministre de 
l’Éducation ou de la Santé, 

les  encourage  à  devenir 
partie prenante d’un monde 

dont ils se sentaient jusque-
là exclus. Si ces enfants 
s’épanouissent,   c’est 
grâce à votre générosité. 
Merci pour eux.
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Donner aux enfants les plus démunis 
une vraie chance d’avenir
L’éducation est au cœur de nos programmes et de nos priorités dans les pays défavorisés. Parce qu’elle 
contribue à réduire les inégalités et à offrir à chaque enfant scolarisé une chance d’échapper à un destin qu’il 
n’a pas choisi. Gros plan sur nos dernières actions en faveur de l’éducation.

UNE BIBLIOTHÈQUE MOBILE EN THAÏLANDE
Si tu ne peux aller à la lecture, la lecture viendra à toi ! 
C’est sur ce principe, et parce que la lecture participe très 
largement au développement de l’enfant et à son avenir, que 
nous avons eu l’idée de créer une bibliothèque itinérante 
au profit des écoliers démunis du Buriram en Thaïlande.  
Ce  dispositif  permettra  de  mettre  successivement  à 
disposition de différents établissements scolaires primaires 
de la région un stock de livres illustrés.

2 animateurs guideront les enfants dans leurs choix de 
lecture et leur proposeront des activités collectives autour 
du livre. Les plus petits, quant à eux, profiteront de jeux 
pédagogiques  et  d’éveil.  Un  choix  varié  d’ouvrages, 
destinés aux 5-9 ans, sera consultable par les élèves à 
l’école pendant une semaine : contes pour enfant, livres 
de découverte sur la nature ou la géographie par exemple. 
Grâce à votre soutien, cette bibliothèque pourra voir le jour, 
faisant le bonheur de nombreux enfants en leur permettant 
d’étancher leur soif de découverte.

NÉPAL : AIDER À LA SCOLARISATION,
C’EST AIDER À LA SOCIALISATION
Au  Népal,  La  Chaîne  de  l’Espoir  soutient  activement  
25 centres d’accueil qui fournissent un accompagnement 
scolaire et social à des enfants démunis, particulièrement 
exposés aux dangers de la rue. Ces structures, qui placent 
l’éducation et la prévention au cœur de leur activité, sont 
réparties dans tout le pays. Celles implantées dans le district 
de  Dolakha  touchent  une  population  particulièrement 
fragile,  les  Thamis.  Plus  de  40%  des  enfants  soutenus 
sont  issus  de  cette  ethnie.  Leur  garantir  un  accès  à 
l’éducation participe à l’amélioration des conditions de vie 
difficiles de cette caste très défavorisée. Les réunions de 
sensibilisation régulièrement organisées dans les centres, 
au cours desquelles leurs familles prennent la parole, jouent 
également un rôle capital dans leur intégration.

3 BONNES RAISONS DE PARRAINER 
UN ENFANT ET SA COMMUNAUTÉ
Des millions d’enfants pauvres dans le monde sont encore privés de leur droit à 
l’éducation. Cette injustice dont ils sont victimes aujourd’hui compromet leur 
chance d’accéder à une vie meilleure demain.
l �Parrainer un enfant démuni, c’est agir concrètement pour lui permettre 

d’aller à l’école et de construire son avenir au rythme de sa scolarité, année 
après année. Grâce à son parrain ou sa marraine, l’enfant parrainé bénéficie 
d’une prise en charge globale, adaptée à ses besoins : uniformes, cartables, 
fournitures scolaires, repas à l’école, accès aux soins…

l �Parrainer un enfant, c’est aussi en aider beaucoup d’autres au travers des 
projets mis en œuvre dans les écoles et les centres par La Chaîne de l’Espoir. 
Ces actions, ponctuelles ou pérennes, ont pour objectifs d’améliorer les 
conditions d’accueil en milieu scolaire, d’apporter une aide sanitaire complète, 
d’enrichir les apprentissages et de protéger les enfants les plus vulnérables.

l �Parrainer un enfant, c’est enfin nouer des liens privilégiés avec votre filleul(e), avoir 
la possibilité de recevoir de ses nouvelles régulièrement et suivre sa scolarité, 
année après année.

Thaïlande, Togo, Inde, Népal ou Bénin : tant d’enfants ont besoin de 
notre aide pour s’instruire, et de bénéficier d’une main tendue qui 
les guidera vers leur avenir…

Nos programmes Éducation

Retrouvez tous nos 
programmes Éducation sur

www.chainedelespoir.org/education

Sur  www.lecoleatoutprix.org,  
3 clics suffisent pour offrir uniformes, 
fournitures scolaires, suivi médical, 
repas quotidiens… aux enfants qui 
en sont privés.

Vous désirez parrainer un enfant démuni et lui donner une chance d’avenir ?
Complétez et renvoyez-nous 

votre bulletin de parrainage en dernière page.
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Le voyage de 
Natalie Dessay en Inde
Ambassadrice de notre programme en faveur de l’éducation en Inde, Natalie Dessay, célèbre 
cantatrice française, revient pour nous sur quelques moments forts de son récent voyage à la 
rencontre des enfants démunis de Jaipur. Une ville comme tant d’autres dans le monde où les 
enfants quittent très tôt l’école ou n’y entrent jamais, pour travailler et aider leur famille à survivre.

L’ÉCOLE DE FILLES 

LES COMMUNAUTÉS ISOLÉES
« Ces gens vivent dans un dénuement total, rejetés de tout et 
de tous. Leur absence de formation les empêche d’accéder 
à un travail. L’école et l’hygiène sont relayées au second 
plan. Le but de ces cours d’initiation à l’éducation de base et 
à l’hygiène est de permettre aux plus jeunes enfants de ces 
communautés d’intégrer à terme l’école. »

« Au milieu d’un bidonville où les maisons sont en ruine et 
les rues jonchées de détritus, il y a une maison blanche 
qui ressemble à un sanctuaire : c’est l’école que soutient  
La Chaîne de l’Espoir. On y découvre des classes de 
petites filles en uniforme, attentives et appliquées, du 
jardin d’enfants à la fin du primaire. C’est l’ordre parmi le 
désordre et l’espoir au cœur du désespoir. C’est aussi le 
mouvement au milieu de l’inertie car ces gens sont tellement 
démunis qu’ils attendent que cela se passe. Il y a, grâce à 
cette école, quelque chose de nouveau qui vient enrayer la 
machine infernale. »

LES DÉFILÉS POUR ENCOURAGER LES 
ENFANTS À MANIFESTER LEURS DROITS
« La puissance des mots et l’énergie des enfants forcent les 
habitants à sortir de chez eux. Il y a aussi des garçons qui 
défilaient pour défendre les droits de leurs sœurs. »

On peut lire sur ces pancartes, de gauche à droite : « Laissez les filles 
étudier, donnez-leur une chance de grandir », « Arrêtez le mariage des 
enfants ».

LE CENTRE D’AIDE AUX FEMMES

« On inclut aussi les mamans dans ce programme. Elles ont 
été élevées avec l’idée qu’une femme ne vaut rien. Grâce à 
ces échanges, elles réalisent qu’elles peuvent changer la vie 
de leurs enfants. Ces centres sont porteurs d’espoir pour 
elles également, car elles s’unissent et se donnent un droit à 
l’expression qu’elles n’ont pas dans leur foyer. »

JAIPUR
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ORGANISER 
UNE COLLECTE 
LORS DE SON DÉPART 
EN RETRAITE
Une très belle initiative au profit de La Chaîne 
de l’Espoir, organisée par Nicole L. Une idée 
simple  mais  particulièrement  efficace :  la 
collecte et un don personnel de Nicole L. ont 
permis de réunir la somme nécessaire pour 
sauver  Sopheak,  une  petite  Cambodgienne 
âgée  de  3  ans  souffrant  d’une  malformation 
cardiaque. Sopheak a ainsi pu être opérée 
avec succès à l’Hôpital Central de Phnom Penh.

MOBILISER SON COLLÈGE
POUR UN DON… COLLÉGIAL !
Tout au long de l’année scolaire 2013-2014, 
le collège Saint-Charles à Lyon s’est mobilisé 
pour soutenir La Chaîne de l’Espoir à travers 
notamment une opération intitulée « Bol de riz ». 
Une démarche qui a permis de collecter près 
de 3 000 € et ainsi contribuer à la venue à Lyon 
d’Amadou, un enfant malade du cœur, et son 
opération. Par la suite, Amadou s’est rendu au 
collège, accompagné de sa famille d’accueil 
et de membres de notre Antenne de Lyon. 
L’occasion pour les élèves de réaliser combien 
leur aide avait été utile, et très concrète.

BOUGER POUR 
DES ENFANTS !
Quoi de mieux que de se dépenser pour collecter des fonds pour les enfants 
en danger au bout du monde ? C’est le principe de ces défis sportifs et 
conviviaux organisés depuis 2 ans partout en France par les antennes 
régionales de La Chaîne de l’Espoir. Alors, préparez vous aussi vos baskets : 
ouvert à tous, « Bouger pour des enfants » vous donne d’ores et déjà rendez-
vous au printemps 2015 pour la prochaine édition. Il vous est également 
possible d’organiser votre propre évènement au profit de l’association. Pour 
en savoir plus, écrivez-nous à l’adresse ci-dessous.

OPÉRATION 
« PAQUETS CADEAUX » :
ÇA NOUS EMBALLE, 
ON VOUS EN PARLE !
Du 17 novembre au 24 décembre 2014, le 
magasin Oxybul éveil & jeux d’Antony (92) a 
accueilli pour la première fois des bénévoles 
de l’association pour une opération « Paquets 
cadeaux ». Plus de 5 000 € ont ainsi pu être 
collectés afin de prendre en charge la petite 
Safa  âgée  de  7  ans,  originaire  de  Djibouti 
et  souffrant  d’une  malformation  cardiaque 
sévère. Safa est accueillie en France par 
Micheline P., à l’origine de cette merveilleuse 
initiative.

À Créteil, une dizaine de bénévoles se sont 
également mobilisés pour la 10ème année, 
dans le magasin Oxybul du centre commercial 
Créteil Soleil, récoltant 5 000 € pour financer 
une cantine au Togo.

Tous en piste, comme en 2014, pour 
nous apporter votre soutien !

Amadou entouré des élèves 
du Collège Saint-Charles de Lyon : 

une rencontre riche en émotions 
et une journée inoubliable placée 

sous le signe de la solidarité.
À 

CHACUN
SA FAÇON
DE NOUS

SOUTENIR

Vous aussi, vous avez envie de porter une initiative 
au profit de La Chaîne de l’Espoir ? 

Écrivez-nous à : 
initiatives@chainedelespoir.org



Pour toute question, 
contactez Annick Fleury,
notre Responsable Legs et Donations :

01 44 12 66 80
afleury@chainedelespoir.org
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Allons plus loin ensemble…
En  tant  qu’association  de  bienfaisance  assimilée 
à  une  association  reconnue  d’utilité  publique,  
La Chaîne de l’Espoir est habilitée à recevoir des 
libéralités, sous forme de legs, de donations ou 
d’assurances-vie.  Autant  de  façons  d’exprimer 
durablement votre générosité et de nous permettre 
d’agir sur le long terme en nous aidant à planifier plus 
facilement nos programmes Santé et Éducation.

Michel F., 68 ans, retraité vivant en région parisienne, 
a choisi de faire de La Chaîne de L’Espoir l’unique 
bénéficiaire de son assurance-vie. Il nous explique 
pourquoi…

« En 1983, Maman a dû être opérée à cœur ouvert à 
l’Hôpital Broussais par le Professeur Deloche et son 
équipe. Elle a été hospitalisée 6 mois. J’ai donc eu des 
contacts répétés avec l’équipe médicale et le Professeur 
Deloche. Non seulement ils ont sauvé la vie de Maman, 
lui permettant de vivre 8 ans de plus, mais le Professeur 
Deloche s’est aussi montré très disponible, et a su me 
rassurer tout au long de cette période difficile. Je me suis 
alors fait une promesse : Un jour, il faut que je fasse 
quelque chose pour ces gens-là, pour le Professeur 
Deloche, pour l’équipe médicale… »

Michel F. a dès lors suivi de très près le parcours du 
Professeur. Le temps a passé, 7 ans de retraite, une 
source de revenus régulière, pas d’énormes besoins, 
une situation stable… Vivant seul, sans héritier, Michel F. 
a décidé de formaliser ses volontés, contractant, entre 
autre, une assurance-vie auprès de sa banque.

« Je  me  suis  souvenu 
de la promesse que je 
m’étais  faite :  apporter 
à mon tour mon soutien 
au  Professeur  Deloche 
et  particulièrement  aux 
actions  qu’il  menait  à 
travers  La  Chaîne  de 
l’Espoir. J’ai d’abord mis 
en place un don régulier 
en versant chaque mois 
une  somme  d’argent. 
Puis, il y a quelques mois, 
en 2014, je suis venu au 
siège  de  l’association 
pour m’entretenir avec la 
Responsable Libéralités au sujet de l’assurance-vie. Je me 
rappelle avoir été touché par l’affiche qui trône à l’entrée 
et par son message : Je n’ai ni ton regard ni ton sourire. 
Pourtant, je suis bien un de tes héritiers. 
Bien conseillé et accompagné dans ma démarche par 
l’équipe de La Chaîne de l’Espoir, j’ai désigné tout 
naturellement l’association comme unique bénéficiaire 
de mon contrat d’assurance-vie. Une façon pour moi de 
les aider durablement, et de demeurer à leurs côtés, quoi 
qu’il advienne. Je suis très heureux de faire partie de cette 
grande famille aujourd’hui. »

VOS CONTACTS

> La Chaîne de l’Espoir : 8, rue Maria Helena Vieira da Silva - CS 11417 - 75993 Paris Cedex 14

> Fabienne, votre interlocutrice
Programmes Santé

01 44 12 66 49
donateurs@chainedelespoir.org

> Clémence, votre interlocutrice 
Programmes Éducation

01 44 12 66 50
parrainage@chainedelespoir.org

TÉMOIGNAGE

Découvrez notre nouveau site internet, 
encore plus complet et convivial : 

www.chainedelespoir.org


